
ENTREZ DANS
LA TRANSE ?
MUSICIENNE, ECRIVAINE MAIS SURTOUT

SPECIALISTE MONDIALE DE LA TRANSE,

CORINE SOMBRUN REVOLUTIONNE LES

CERTITUDES DES NEUROSCIENCES ET OUVRE

DES PISTESTHERAPEUTIQUES INEDITES.

PLONGEEAU CŒUR DE L''ETAT MODIFIE

DE CONSCIENCE. FAR DOROTHEE WERNER

cetétatde consciencemodifiée qu'utilisent les

guérisseursde toutes les cultures ou presque

depuisla nuitdestemps.
Son incroyable histoire, Corine Sombrun l'écrit

avec une plume remarquable, un sensdu récit

et une délicatesse magnifique, au fur et à

mesure quelle la vit. D'abord avec« LeJournal

d'une apprentiechamane» (2002), puis avec

« Les Esprits de la steppe » (2012), devenus

d'inattendusbest-sellers, jusqu'à la publication

aujourd'hui de son huitième livre, « La Dia-

gonale de la joie » (tous aux éditions Albin

Perchée,foldingue, mystique, CormeSombrun ? Depuis

quesavieabasculéaprèsune initiation à latranse parun chamane
en Mongolie, elle sait parfaitement les malentendus qu'elle suscite.

Rencontrée chez son éditeur parisien, la spécialistede la transe

cognitive ne s'en formalise pas.Drôle et directe, brillante et lumi-

neuse, paszinzin pour deuxsous, on comprendquelle ait réussi à

convaincre les meilleurs spécialistes du cerveau,au départ récalci-

trants, de lancer destravaux de recherchesur le mécanismede la

transe. Depuis, on commence enfin à saisir cequ'il sepasselors de

Michel). Extraordinaire au senspremierdu mot, savie a fait l'objet

d'un film sublime de Fabienne Berthaud, « Un monde plus grand »

(2019), dans lequel Cécile de Franceinterprétait son rôle. Le film

raconte le tournant fondateur de son existence, ily a vingt ans. L'his-

toire d'une jeune Parisienne, musicologue et compositrice de piano,

endeuilléepar la perte d'un grand amour. Presque par hasard,elle

part faire un reportage pour la BBC auprèsdespeuplesnomades

en Mongolie. Mais lors d'une cérémonie chamaniquesous un tipi,

stupeur ! Le son du tambour la fait immédiatement partir en transe.
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Lucide mais dissociée, elle sevoit émettredescris, faire desgestes

incontrôlables.Quelques minutes durant, elle sevit et se transforme

en loup. Balgir, le chamane, lui explique quelle a reçu l'étincelle

chamanique,quelle est porteused'un don, quelle doit être initiée et

s'en servirpour guérir les autres.« Il évoquait le mondedesesprits,

c'était hors de ma culture et de mavision du monde, je m'en fichais,

c'était juste flippant !, sesouvient-elle en riant.Je considéraisles cha-

manes comme descharlatans, des simulateurs ou bien des fous

furieux. » L'expérience n'a pasété simple à encaisserpourcette hyper

rationnelle, super cartésienne, plus que sceptique. Que s'est-il

passé? Etait-elle devenuefolle ?Deretourà Paris, c'estévidemment

ceque lui disent sesproches et le psychiatre quelle file consulter.

« J'étais déstabilisée, maissûreaumoins d'une chose :

mon cerveau n'étaitpas différent de celui desautres,seul le son du

tambour en avait modifié le fonctionnement.» D'abord, elle a eu

honte de s'être métamorphoséeen loup. Et puis, expérimentant la

« Nous avonstous en nous cette capacité, c'estune intelligence natu-

relle du cerveauqui estgénéralementpeusollicitée, mais à laquelle

chacunpeutaccéder»,explique Corine Sombrun, qui n'a jamais cru

quela transeétait«un don «réservéà quelqueshappyfew. La musi-

cienne a mis desannéesà élaboreravec deschercheursune boucle

sonorepermettantà 95 % despersonnesdevivre un étatde transe,

quelle leur apprend ensuiteà induire par la seulevolonté. Elle a

d'abord testésa méthodeavec desétudiantsdes Beaux-Arts, puis

avec un nombre incalculable de personnesd'horizons divers, du

scientifique au pompieren passantpar l'artiste ou le plus cartésien

desprofesseursde médecine. En 2019, le spécialiste du cerveau

Steven Laureys, de l'unité Giga-Consciousnessdu CHU de Liège,

en Belgique, a lui aussi étudié les effets de la transesur le cerveaude

Corine Sombrun, commeil l'avaitfaitpourla méditation surcelui de

Matthieu Ricard. Etdespersonnalitésaussi différentes queCédric
Villani, FabriceMidal ou le spécialistedu sommeil Patrick Lemoine

l'ontaccompagnée.Toutcommela plasticienne Dominique Gonza-

transe pendant desannées, notamment lors

d'allers-retours en Mongolie, elle a eu honte

d'avoireu honte. Mais elle devait comprendre.

«Jen'ai jamaisvoulu devenir guérisseuse, cha-

mane ou charlatan, dit-elle en blaguant. Mais
sansdoute fallait-il que je justifie cette folie avec

le seul langage que les Occidentauxsont

capables d'entendre,et qui étaitaussi irréfutable

à mespropresyeux, celui de la sciencedure ! »

Partouten Europe, auxEtats-UnisetauCanada,
elle a cherché à convaincre deschercheursen

neuroscienceset en imagerie cérébrale.C'est
l'aventure dingue quelle racontedansson der-

nier livre. Celle d'une rencontre entre deux

mondesquis'ignoraient jusqu'alors : celui de la

transe ancestrale auréoléede rituels et de

magie, etcelui de la scienceoccidentale la plus

froideet rationnelle, qui jamaisne s'était aventu-

rée sur le sujet.

Pourdevenir un sujet de laboratoire, relié à des

dizainesd'électrodes mesurant l'activité de son

cerveauhors transe eten transe, il n'apasseule-

mentfallu convaincre les chercheurs,établirdes

protocoles, débloquer des crédits, lancer les

éé
SANS DOUTE

FALLAIT-IL QUE

JE JUSTIFIE CETTE

FOLIE AVEC LE

SEUL LANGAGE

QUE LES

OCCIDENTAUX

SONT CAPABLES

D'ENTENDRE,

CELUI DE LA

SCIENCE DURE I

CORlNî .S'ÔMBRATfM

lez-Foerster, quelle aformée et avec laquelle

elle a collaboré pour« Endodrome », une œuvre

explorant lesétatsmodifiés de conscience,pré-

sentée lors de la Biennale de Venise en 2019.

Avec une équipe internationale de chercheurs,

Corine Sombrun et le P' Francis Taulelle ont

fondé leTranceScienceResearch Institute pour

poursuivre les investigations tous azimuts. « De

manièretrèsschématique,on sait que la transe

semanifeste parune prédominancede l'activité

de l'hémisphère droit, celui de l'intuition, et dimi-

nue celle du gauche qui rationalise, détaille-t-

elle. Mais il y a encorebeaucoup de phéno-

mènes inexpliqués, comme les visions ou la

perception de l'autre que l'on captedansces

moments. » Cet institutva permettre de creuser

les applications possibles, thérapeutiques

(notamment via une étudeclinique en oncologie
lancéeà Liège, avec les DresAudreyVanhauden-

huyseetOlivia Gosseries)maisaussi artistiques,

puisque l'on sait désormaisquecet état booste

les capacités créatrices. Première mondiale :

deuxdiplômes universitaires sur la transevont

êtreouverts en France par les Pr; Marie-Carmen

recherches.Mais aussi relever deuxdéfis majeurs, inédits dans l'his-

toire dela transe : entrer danscetétaten silence et sansun geste pour

ne pasperturber les résultats descapteurs.A force d'entraînement,

Corine Sombrun a réussi à «auto-induire » la transe par la seule

volonté, sepassantduson du tambour. Elle a aussi apprisà maîtriser

lesgestes,mouvements etsons impressionnantsqui jaillissent spon-

tanément. Après dix ans de recherches,les premières publications

scientifiques, reconnues par l'ensemble de la communautéinterna-

tionale, apportaienten 2017 leurs conclusionsetcouronnaientsa

folle intuition : l'état de transen'est pasun état psychopathologique,

maisbel et bien une modification de l'activité cérébrale,notamment

dansdesrégionsfrontales, pariétaleset occipitales. C'est un phéno-

mène d'amplification cognitive qui pourrait avoirdesapplications

extrêmementprécieuses dans le domaine de la psychologie, du

mieux-être, de la psychiatrie (notamment pour les syndromesde

stresspost-traumatique) et mêmedans le cadrede rééducation

motrice et fonctionnelle.

Castillo et Antoine Bioy (université Paris-8 Vincen nés-Saint-Denis).

Dans quatre ans, desprofessionnels formés à la transeauto-induite

auront ainsi la possibilité de proposer cetoutil naturel dansun cadre

thérapeutique.Mais alors comment la transe a-t-elle ou non modifié

cette femme à cheval entre les mondes, musicienneet écrivaine,

conférencière et chercheuse ? «J'ai développé une immense

confiancedans une intelligence plus grandeque la mienne, hors du

mental, confie-t-elle. Jesuis moins dans le contrôle, beaucoup plus

sereine.Jesaisqueje ne suis passeuleà décider de ma destinée.La

transedéveloppe non pasl'intelligence qui nous rend plus savants,

mais celle qui nous rend plus conscients.On expérimente un lien

vivant, joyeux etcomplètement vasteavec tout l'univers,

une reconnexion à l'invisible vraiment précieuse pour

remettre les pendules à l'heure en ces tempsde crise

écologique et de pertede sensgénéralisé.» ¦
« LA DIAGONALE DE LA JOIE », de Corine Sombrun

(éd. Albin Michel).

CN
O
CN

O
CO

Tous droits de reproduction réservés

PAYS : France 

PAGE(S) : 70-71

SURFACE : 178 %

PERIODICITE : Hebdomadaire

DIFFUSION : 369965

JOURNALISTE : Dorothee Werner

30 avril 2021 - N°3932


